
L’iguanodon déguisé en abeille

Ce mercredi 7 juillet avait lieu la première fête des abeilles au Muséum de Bruxelles 
(Institut royal des Sciences naturelles de Belgique). 

L’objectif était de sensibiliser le grand public à la nécessité de protéger les pollini-
sateurs et la biodiversité en général, tant chez nous que dans les pays du Sud, le 
tout dans une ambiance festive. 

Pour l’occasion, l’iguanodon de l’entrée avait revêtu un déguisement jaune et noir. 
La chaleur du Sud et son soleil étaient au rendez-vous. Dans une telle ambiance, 
ce ne pouvait être qu’une réussite. En effet, plus de 4000 visiteurs ont parcouru 
la pelouse du Muséum pour venir découvrir les nombreux stands : présentation et 
dégustation de produits de la ruche, groupes de musiques du monde, bricolage et 
jeux pour enfants... Le CARI avait un stand voisin de celui de la SRABE (Société 
royale d’apiculture de Bruxelles et environs); le visiteur pouvait y découvrir les 
arômes et les saveurs de divers miels monofloraux.

Les apiculteurs  
à nouveau réunis

Suite à la récente nomination de Jean-Luc 
Strebelle à la présidence de l’Union des 
Fédérations de Wallonie et de Bruxelles, la 
politique d’ouverture de cette association 
apicole a radicalement changé. Ils ont posé 
leur candidature en tant que membre de la 
FAB (Fédération apicole belge). C’est avec 
un plaisir non dissimulé que les membres 
du Conseil d’administration ont salué cette 
initiative constructive et qu’ils ont pro-
posé de ratifier cette adhésion lors de la 
prochaine assemblée générale. L’ensemble 
des apiculteurs wallons sera ainsi regroupé 
au sein d’une même association. Vu les 
défis qui nous attendent, on ne peut que 
se réjouir de cette nouvelle situation.  

DG Sanco à l’écoute 
des apiculteurs

Ce 18 juin, pour la première fois, le groupe 
de travail Miel du COPA-COGECA représen-
tant les apiculteurs européens a pu parti-
ciper à un Comité consultatif sur la Santé 
animale sous l’égide de la DG Sanco (Direc-
tion générale santé consommateurs). Lors 
d’une présentation sur les spécificités de 
l’abeille, les différents représentants du 
monde de la santé animale se sont mon-
trés très intéressés, et certains ont même 
signalé que les problèmes mis sur la table 
étaient similaires à ceux rencontrés par 
de nombreuses autres espèces mineures. 
La commission a présenté les actions 
déjà entreprises (formations, recherches 
spécifiques, mise en place d’un labora-
toire de référence en pathologie, projet 
de surveillance pilote) et compte remettre 
prochainement une communication expli-
quant les autres actions qu’elle a l’inten-
tion de mettre en œuvre. Nous l’attendons 
avec impatience. 
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Réunion avec l’Ordre 
des vétérinaires

La dernière réunion avec l’Ordre des vété-
rinaires s’est tenue au ministère de la 
Santé publique en présence de l’AFSCA et 
de l’Agence des médicaments. Suite à la 
plainte de l’Ordre des vétérinaires contre 
le CARI qui centralise les demandes de 
produits vétérinaires dans le cadre de la 
campagne de lutte contre la varroase, une 
tension était perceptible entre les parti-
cipants. Pratiquement, aucune solution 
concrète n’a été trouvée pour la distri-
bution des médicaments vétérinaires, si 
ce n’est de se les procurer en pharmacie. 
Pour l’agrément de l’Oxuvar au niveau 
européen, la balle est dans le camp de la 
firme Biovet qui doit se mettre en règle 
en demandant un agrément officiel pour 
son produit. Espérons qu’une solution plus 
facile soit trouvée à l’avenir, mais une 
chose est certaine : suite à l’avertissement 
reçu, le CARI ne stockera plus de médica-
ments vétérinaires dans ses locaux. 
L’arrêté ministériel reprenant la liste des 
produits utilisables sera revu pour ne lais-
ser que le thymol et l’acide oxalique. Le 
coumaphos, l’amitraz et le fluvalinate ne 
seront donc plus autorisés. 

Comme à chaque fois, cette cinquième édi-
tion du Trophée St Ambroise s’est déroulée 
dans la bonne humeur générale. Même si le 
temps était plus automnal qu’estival, cela 
n’a pas empêché les 15 équipes de par-
courir les deux boucles à travers Louvain-
la-Neuve. Si plusieurs épreuves étaient 
similaires à celles des années précédentes 
(marquage de mâles, mise en pot, déter-

Ce fut un grand succès de foule durant ce dernier week-end de juillet. Pourtant, 
les apiculteurs qui nous ont retrouvé au stand de l’Apiexpo de la Région wallonne 
étaient moins nombreux que les années précédentes. Monter au premier étage du 
hall rebute la majorité des badauds. La nouvelle exposition « Abeilles et agricul-
ture » était présentée pour la première fois. Peu de visiteurs ont hélas pris le temps 
de l’analyser en détail. 
Le jeu proposé était assez amusant : il fallait deviner au moins deux fleurs qui 
avaient été butinées par les abeilles pour produire le miel de printemps proposé en 
dégustation. Hormis celles de certains apiculteurs et de quelques consommateurs 
avertis, les réponses étaient pour le moins surprenantes et allaient des fleurs médi-
terranéennes (lavande, oranger...) à d’autres qui ne donnent pas de nectar (coqueli-
cot...). Il semble évident que même les amateurs de miel ne connaissent pas du tout 
cet aliment de qualité. Beaucoup de travail reste à faire dans ce domaine. 

mination d’espèces végétales...), d’autres 
étaient nouvelles (jeu de kim, que faire en 
cas de piqûre ?...). L’épreuve d’identifica-
tion des miels reste une des plus difficiles 
pour les élèves apiculteurs. Par contre, ils 
réussissent en général très bien les épreu-
ves de terrain, ce qui augure bien de l’ave-
nir. Avec le concours des fonds européens, 
les participants ont pu rentrer chez eux 

avec un tablier « Les abeilles, ma passion 
nature » et du matériel apicole. Nous sou-
haitons bon vent et de belles récoltes à 
ces futurs apiculteurs. 
Ne l’oubliez pas, l’an prochain c’est au tour 
des apiculteurs confirmés avec le Tournoi 
des ruchers. 
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